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ABONNEMENTS1 

Compta chèque* postau» : 
u n * 87 à 

Les vœux du corps diplomatique 
au Chef de l'État français 

Le nonce, Mjr Valerio . ataï 
SE FÉLICITE DU REDRESSEMENT RAPIDE 

DE NOTRE PAYS 
a 

Le maréchal fétain. dans sa réponse, affirme: 
« En retrouvant sa véritable tradition, 

sa vraie vocation, notre pays reprendra, 
j'en suis sûr, la place qui lui revient! 
parmi les nations.. » 

La poignée de loiiîe(ParoleS! ^H0STILITÉS GEflMANfl'BfflTAM08ES 

loyales 
La marine marchande 

de l'Angleterre 
a subi de lourdes pertes] 

ces temps derniers 
J D e p u i s qu'il est le chef de 

l'État, le maréchal Péta in a dit la 
v ir i té a u x Français . A v e c simpli
cité et fermeté, sans rhétorique 
inutile, il leur a expl iqué la situa-
• ten et leur a donné' les directives 

8 faut f u m e à l'heure actuelle 
on veut faire son devoir de 

c i toyen . • * • 
i j - J -a • J tôt? •> capte un S.O.S. tencé par le 
L e message radiodiffuse d u ] ; m r g o " g j ^ . M i l t o r , , ^ 7 8 

janvier reflète la même v o l o n t é 4 ^ ^ , s n c o n ç a n t que te cargo 

A l'étranger 

p~i\ "fa 
kuand 
f o n cit 

t 
(PB. Trampua.) 

Dana on de* centres de rassemblement , à Paria, o n opère la 

triage de la laine ramaaaée pour le secours d'hiver. 

Mgr 

A Madrid. M. Plétrl. ambassa
deur, a reçu les v œ u x de la colonie 
française 

En Suisse, le nouveau président. 
àf. Vêtu , a rappelé que ce t t e année 
avait commémoré le KO— anniver
saire de la première al l iance des 
cantons . € Veillons, conelut-11. à ce 
que notre pays demeure libre et 
indépendant . » 

L'an nouveau et la presse 
Vichy. 2 Janvier. — A l'occasion 

du 1" Janvier, la plupart des Jour
naux formulent des v œ u x pour 
1*41. La Rooc/ue. dans le < Pet i t 
Journal > écr i t : * 1941, né sous le 
s igne de la catastrophe, se dérou
lera sous le s igne de la souffrance 
et d u labeur. 1941 sera appelé à un 
destin favorable, si tout y est c o n 
sacré à la rénovat ion de l'ordre n a 
tional, au relèvement de nos forces 
morales et matérielles, au soulage
m e n t de nos prisonniers, a l a s a u 
vegarde attent ive de nos enfants . » 

On dit dans l 't Eff et > : < 1940 

L ' E S P A G N E 
a occupé Tanger 

pour prévenir l'action 
d'une puissance 

étrangère 
déclare, au coure d'une 

interview, 

M. Serrano Suner, ministre 

de» affaire» étrangère» 

Madrid, 3 Janvier. — M. Serrano 
Suner, ministre des Affaires étran 
gères, a accordé un* Interview au 
cours de laquel le 11 s'est surtout 
occupé du problème de Tanger. 

M. Suner a déclaré que r occupa-

Aucune des forces 
armées 

des États-Unis 
ne sera envoyée 

en Europe 
Washington. 1 " Janvier. — O n 

précise au département d'Etat, que 
le passage d u discours de M. Roo< 
sevelt, relatif à sa résolution des 
Etats -Unis de n'envoyer aucune 
force mil i taire e n Europe, concer
nait toutes les parties des forces 
armées américaines. 

New-York, 1 " Janvier. — D'après trouvent encore 4 bord du navire 
I Associated P i e s s ». Radio-Mac 

sincérité et de vérité. C'est la 
{parole d'un père à ses enfants , d'un 
ami à ses amis . C'est aussi la con
signe du chef. Ce document a paru 
dans le « Journal de R c u b a i x » de 
mercredi. S i vous le voulez bien, 
nous al lons le relire ensemble , car ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
il convient de le méditer pour qu'il j ^ u ^ ^ ^ . , 5 5 
inspire notre conduite . rsmd » (8.732 tonnes ) , navigant sous 

L'année 1 9 4 0 a été pour nouajca-tfroie britannique et disparu de-

était poursuivi par u n « navire 
mystérieux >. 

La m ê m e s tat ion a capté un SX). 
S. du vapeur anglais * Zeal » d i 
sa n t q u l l venait d'être torpillé à 
250 mutes N.-O. de Dakar. 

D'autre part, les mil ieux marit i 
mes new-yorkais oonsidèrent comme 

Parmi c e s dtx unité* se trouvent 
sept vapeurs de natlonaHM Britan
nique, un de rat ional i té française; 
les deux autres sont laartt lsjus 

Par «\Uieurs, o n mande d e C b e n -
ghal que le bureau du ministère 
britannique d es Informations à S i n 
gapour a confirmé la communooa-
tion d u premier ministre de N o u 
velle - Zélano*. annonçant qu'au 
cours d e s derniers mois, dix navires 
marchands battant pavillon br i tan
nique avaient été coulés par des 

actions en/iecnies 

l 'aboutissant malheureusement trop!»™1» te n » * 5 ° * JuUleVdemêer. Onj Cinq cents personnes qui ee trou 

logique d'une longue période de s u " » « « ^ • f * * k \ ~ r t ^ ' l ^ * " * ! * " ? * ^ ^ V * ? 0 0 * , * î * 
,^/L , .„ , -„ , . I » - - - » î o i i . « , . ,s . lU vingtaine d'autres navires norvé-1débarquées le 21 décembre sur l U e 
démagogie . L année 1941 sers celle e x î o a p a r é ( 1 ^ „ , j^g^i, e t Emerau. 
d u re lèvement d e la F r a n c e , a n - Q u l auraient été coulés dans l e f a -
nonce le maréchal , si nous IIOJJ eificaje par des croiseurs auxiliaires 

""" ' ' s J t e m a n d s . 

Les prises ; 
d'un destroyer allemand 

en Asie 

1941, 
année de grands 

anniversaires 
Paris, 3 Janvier. — Las anniver 

saires seront nombreux e n 194L 
Cinquantenaires, oentenaires. Me 
centenaires. D a n s quelques Jours, 
Blveaaltes célébrera le dixième a n . 
nlversaire du maréchal Joffre. 

C e s t l e 15 Janvier 1891 que mourut 
Léo Dellbas. l'un des musiciens tas 
plus populaires, dont les deux o m -
n e * maltresses < Ooppélla > e t 
« Lakmé » sont toujours a u réper
toire de nos théâtres lyriques. S • 
a cent ans naissait aussi u n grand 
compositeur. Emmanuel Chabriar. 

C e s t le 7 Jan'ier 1841 que Victor 
Hugo, âpre trois échecs sui i ssslfB, 
fut reçu à l'Académie Français*. 

E n .1791, i l y a cent-c inquante 
ans, mourait Moxart. 

En 1841, mort de Sully, dont M 
devise : * Labourage et pâturage 
sont les deux mamel les de la F r a n -

nous semble aujourd'hui at 
actuelle. 

En 741 enfin, 11 y a doua* < 
mourait Charles Martel, qui 
à Poitiers l'Arabe e t 
France avec la civilisation I 
taie. 

iPh Archives). 

Valér ie Valeri , 

k Pari* 
Vichy, 1~ Janvier. — Suivant 1* 

désir formel exprimé par le maré
chal Pétain, les cérémonie* officiel
les qui ont eu lieu à Vichy à l'occa
sion du nouvel a n ont été s imples 
e t s a n s test*. Elles n'en l u r e n t que 
plus touchantes . A 10 h. 80, V» chas* 
de l'Etat recevait 4 l'Hôtel d u Parc 
les membres du gouvernement. 

Chaque ministre présenta ses 
v a u x au maréchal , q u i lorsqu'il Je*, JJ^Jjr C h â r i t e ^ U n î - n I 
eut tous assemblés sutour de lui, t ^ M n 1941? D'eu seul l e ' L a démarche de l'Espagne avait dans tes eaux américaines probe 
les remercia avec émotion de leurs 1 ^ ^ ^ ^ ^ M _ _ , ' d , pour but de mettre fin a l 'expoita- i blement Jusqu'à ce que la s i tuation 
souhaits . H leur renouvela sa c o n - 1 1 Q^X , p o r ç o n , n o t r e confiance " " " , n t » " , » t l o n s J e de Tanaar. L* i Internationale soit définitivement 

serrons autour de lui. Cette année 
sera difficile et < nous aurons 
faim >• La guerre continue et le 
blocus nous prive d u ravitail lement 
indispensable. 

«N'écoutez pas ceux qui cherche
raient à exploiter vos misères pour 
affaiblir la nation, c e sont ces mê
m e s procédés qui nous ont conduits 
à la guerre. » 

C'est par le travail , e t un travail 
acharné, que nous remporterons 

. , une première victoire, c 1s victoire 
Le» grande, manœuvre, \ f ^ w j » , 

de la flotte ». • , , , n . • • • 
- ' _ _ . . _ « _ . *•— « le maréchal F e t a m s adresse 
n auront pa» lieu | • • 

- t trop lourd de défa i tes et de r e - ] t l o n & n , , , , , e n Juin dernier pari Washington . 1 " Janvier. - P w r i ' P ^ " ' * ™ " 1 , ? . !" ' 'AZZITAV A. ^ T 
pentirs pour laisser de s regreU. D e - ! u j eune .se espagnole ne fut JamaisI la première loto depuis p l u * d e i o u v " e ' » - . " lV" « m » n d ^ d e c o ™ -
mandone. en ce JOtir^limmatr*. que considérée comme un acte pure-1 vingt ans , les grandes msj iojuvresTP r e n dre ' • « t u a h o » créée par tes 
1M1 so i t te début d u n e è r e d ^ j a i - L ^ n t , o r m e l « • - . . . . . • « _ . . . • " 
ssment, de travail et d'espérance, j ^ l e début. 11 était exelu que 
Puisse 1 an neuf naître sous l a pro-1 , . a c t t o n d e l 'Espagne se l imiterait 
t e caon de s fées exemplaires B o l l - ; a m a l n t e n i r r o r o r e . 

Ueu. 
Le < Nyt » déclare à ce sujet, que 

la flotte des Etats -Unis demeurera 

fiance, et leur demanda de lui gar- i j , . prance neuve revit, aux cotés 
der la leur et de continuer comme j u chef de l 'Eta t : elle sortira re
l i s l'ont fait Jusqu'à présent. » générée de lVpreuve. Pie X I I l'a 
l'aider à la réalisation de l'eauvre p r ocls«né : « D e son malheur, la 
à laquelle Us les a associé pour le j France sera le levier de la nouvelle 
re lèvement de la patrie. 

U n peu avant 11 h., e n présence 
d'une foule nombreuse qui le s a 
luait respectueusement, le chef de 
l'Etat se rendait a u pavillon Sévl -
gnè, d a n s ta voiture qui arborait 
pour la première fols l e nouveau 
pavillon de route, tricolore, e t au 
centra duquel sont brodées les 
ai lus* du maréchal : un bâton de 
commandement asuré flanqué de 
part e t d'autre de deux fers de 
francisque. 

C'est dans le grand salon du 
ras-de-chaussée de sa résidence 
officielle que le maréchal Pétain . 
accompagné de M. P. -E. Piandln et 
dea membres de ses cabinets civil 
e t militaire, reçut l e s v a u x de* 
miss ions diplomatiques. 

Le doyen du corps diplomatique, 
Mgr Valério Valeri, n o n c e aposto
lique, prit la parole : 

« Nous avons été. dit-il , parlant 
au nom de tous ses collègues, l es 
témoins attristés du cortège de mi 
sères e t de souffrances qui s'abattit 
sur le peuple de France. Mais avant 
que l 'année 1940 ne prit fin, le 
corps diplomatique a eu sous le* 
yeux le spectac le d'un redressement 
rapide. » 

Mgr Valério Valérl . j r m i n a son 
allocution par un h o m m a g e au m a 
réchal : « C'est votre prestige 
incomparable, Monsieur le maré
chal, l'amour et la confiance 
qu'avait pour vous le peuple fran 
cals qui permettent au redresse 
m e n t actuel de se réaliser. > 

D a n s t a réponse, 1* chef de l'Etat 
déclara no tamment : « La France 
occupe une place trop grande pour 
que la défaite la condamne à y re 
noncer ; e n retrouvant sa vérita
ble tradition, sa vrai* vocation, 
notre pays reprendra. J'en suis sûr, 
l a place qui lui "revient parmi les 
T't*"*^ Ainsi que vous l'ave* déli
ca tement souligné, c'est a cette 
œuvre que s'emploie mon gouver-

1 dent l'Intention est d e pro
dans une harmonieuse 

l a v ie spirituelle, tes por
t ée* morales et le sens nat ional du 
pays. » 

Dans FEmpire f rançais 
Un~ mettag» 

du général Huntmiger 

s a » population» dm Lovant 

CM s o n cote, le général Huntal-
gav. wlnawr* aecrétair* d'Etat à J s 

spirituelle qui conduire 

t lon internationale de Tanger. 
s tatut International const i tuait une éclaircie. 
menace permanente pour l'Espagne. »r „ r _ . „ , . „ . . • _ „ 

Depuis la déclaration de la g u e r r e , V n m P 1 ^ 0 ' * " » ' » " 
de la France et de l'Angleterre. 
1 E s p a g n e a toujours at tendu le m o 
ment où le problème de Tanger 
trouverait une solution. 

L'entrée e n guerre de l'Italie a 
naturel lement augmenté l'Impor
tance du problème. 

Comme on lui demandai t pourquoi 
le règlement du problème se fit e n 
octobre dernier, le ministre a d é 
claré qu'au cours de ce mois, les 

de la flotte américaine n'auront pas | événements , de ne pas se découra 
ger d e v a n t les difficultés et d'avoir 
confiance d s n s le gouvernement de 
rénovst ion nationale qui c travaille 
à arracher leur avenir d e l'em
prise d u capital isme étranger ». 
Cette œ u v r e de longue haleine est 
dé jà c o m m e n c é e . ' 

Puis , le chef de l'Etat français 
du sénateur Vf ealer donne à tous des conseils dictés par 

Washington. 1 " Janvier. — Le sa sagesse e t son ardent patrio-
sénateur Weater a proteste, dans ; u s m e . [1 d e m a n d e qu'on abandonne 
un discours radlcdjffusé contre j e h e t n o U f c e t t e m a m e a n é m i a n t e | 

l'attitude prise par les Etats -Unis • ... 
envers les puissances de l'axe. « « ^ . reprendre chaque , o u , 1 » . 

vent aire de nos sujets de mecon-
La € Fédéral Reterve Bank > tentement » et d e passer notre 

redoute F inflation j t emps e n critiques stériles. Il y a 
Washington . 1*' Janvier. — Le mieux à faire que d'attendre uni-

département de la « Fédéral R e - j q u e m e n t le seccurs de l'Etat. 11 
8 ! r v i , B a n k . L v ? l l d . r * t t _ " ^ ^ ^"1 s'agit maintenant surtout de comp-

Plusieurs navires de guerre 
et de commerce 

sont endommages 
par l'aviation allemande 

Berlin, 1 " Janvier. — L* l , r Jan^ 
Stockholm. 1 " Janvier. — D'après vter. l'aviation al lemande a éxécu-

une information « Reuter t , M. té des vols de reconnaissance ar-
Fraser. premier ministre de N o u - tes et a rencontré i U cote Est 
velte-Zétande, a communiqué qu'un anglaise u n e série de navires e n n e -
destroyer aJternaiid avait débarqué | mis . Les aviateurs al lemands pas -
sur l t l e Emerau, d a n s l'archipel j sêrent Immédiatement à l'attaque 
Bismarck, tes passagers et membres e t • • * endommagé plusieurs n a -
d'équipagee des sept vapeurs s u i - 1 v i n * * • «Tuerre et de commerce e n -
vante: « Rangl tan* » (18.000 t o n - ! n e n u « - Oommt le temps é ta i t ex -
nes) , « Triadic > (6.000 t o t » e s > , | t r i , n e m e n , t b r u m e u x J l a été lan-
« Komata » (3.900 tonnes ) . « H c 4 - ; P ^ * 1 » ^ r e f o n n » , t r e < * ' » * » « " 
wood ». « Triona » « Vinni , s j s l * » . f » * » » * S " * " * • u f * 
1 . /^^o» . T H . , W 1 certam qu'un bateau-vigie a ^ é t é 
)m»mm\ttWfm . . ^ ^ d J touché. Un autre a pris feu imtné-

On suppose que les rescapée de. . , . . . n ^ 
trois autre» vapeurs: « Turaktaa , . « > « . " « « » « * ^ » * * * * » • • , 
< Notou > e t « Rlngwood >, se] (Lire la suite page 2 . ) < 

LE CONFLIT ITALO-GREC 

exigences d'une certaine puissance 1"".'* .**""".' . . . . - — ~ - ~ " ~ | s a | 

sss as»*«sw*»s*rs 5ss."ïïr i- •*- * >. e- - » r. 
gne étai t obligée d'Intervenir, 

M. Serrano Suner a déclaré que 

^^u:ut7.naroîtdI:ai2riie|Le budget de la France 

gramme de * M e n s T d e s ^ t e - U n t a . ' f o r t u n e , d e « « « 1»" « o c r e n t en
core plus que nous. 

. L'Espagne, a-t-U dit. est déci
dée i ne pas permettre que son 
droit naturel soit méconnu. Elle est 
prête au dernier sacrifice. J e parle 
ici un langage clair, afin que toute 
équivoque soit écartée. > 

— D u » le sué-cM*-** l'AnateU* le* 
inondations ont éprouvé 70 rilUce* 
qui. pour 1* plupart, sont coupé» de 
tout* communication. Le* route* et 

bonheur. Bonne année donc, !'•• To1** ' • " * • • «ont *ut»n«*éM «n 
f4i*r» n . tr i» •» MI c^Lt _ « i ^ beaucoup d'endroit». Le» déeete causé* 
Cher* patrie, et au ohef p r o v i d e n - , , j - ja ig i l lu i 1 «mt eon*idér«M«, On 
Uel ; demandons à Dieu l a fin d e |na connaît pa* le nombre de* victime» 
la guerre, la conclusion d'une paix 1 — Dan» l'on**t américain, quras* 
Jus te ; demamoons-Lul dé te indre akteur* ont péri d a n a l e * moote«n«» 
ri.n. 1 . . „ , - 1. v ,«i„- - _ ™ — i . Rocneuae» S la ault* <»• tempête* qui 
dans les oceurs l a ha ine , ennemie | o n t f a l t ^ „ , , i o a „ demi*™. 
de la charité. » | _ A Vienne «at arrivé, en vojrsa* 

atteindra 25 milliards 
pour le 

premier trimerte 1941 

(Lire la suite page 2 . ) 

iprlvé.J'ie'pte.ld«1t"dû Oonsrtl butear., 
M PIloS. 

Pour parer au désss tre . il nous fallait un c h e F , 
En Pé ta in l'on ne p u t mieux nlacer le p o u v o i R ; 
T o u t nous le désignait l 'exemple qu'i l d e n n A , 
Au cours de sa carrière, à chaque c i toyeN. 
Inspirens-nou» I Français, de ce coeur, noble et franC. 
Nous le lui d e v o n s tous, e n restaurant la FrancE. 

M. D . 

4M L e v â t « n 
0 affirme que 
* j * M M * t e a . a 
tes Syries» à a* • croupar dan* un* 
f o l ardtstts » derrier* 

a^»*s**SB*teselr*, la 

Vichy. 1 " Janvier, 
nal Officiel » publie les titres d u | * e » » r e 
budget pour 1941. Les crédits d'un 
montant global de 24.411 mil l ions 
ne couvrent tes dépenses de l 'année 
qui s'ouvre que pour une période 
de trois mois. 

Par rapport au budget de 1940. les 
dépensas d'ordre militaire sont très 
fortement réduites, par contre les 
dépenses d'ordre social sont sens i 
blement augmentées . 

La budget se divise en budget 
ordinaire, l 'ensemble des charges 
permanentes de l 'administration, 
des services mil itaires et de la dette 
publique, et . e n budget extraordi
naire, les dépenses qui découlent 
directement des hosti l i tés. 

Ecoutez cet émouvant appel : 
« Aider la patrie, c'est avoir con
fiance en el le , c'est l'avoir présente 
constamment dans notre pensée , 
nos paroles et nc s s e t e s . ne rien 
accepter, ne rien dire et ne rien 
faire qui puisse lui nuire. Secourir 
nos compatriotes , c'est nous don
ner à cet te solidarité matérielle et 
morale qui doit réunir tous les 
Français . C'est relever celui qui 

Le « J o u r - | ' O I n D * • c e ï t ramener celui qui 

LE PEUPLE 
ALLEMAND 

à l'occasion do Mord a i 

a manifesté 
| sa foi 

en la victoire 
finale 

Berlin, 1 " Janvier (Belga 
spécial) . — Cette année "•» ] _ „ „ , _ 
du Dôme de Cologne o n t sonné. M 
t in de 1040. tandis que. diffusé par 
tous le* émetteurs al lemands. 1* 
choral. , .« Grand Dieu non* t e 
louons» exprimait la Joie dan* s é 
quelle l 'Allemagne commémorait , a u 
dernier soir de l'an, tes <n Animiste** 
de ces douze mois riches de victat-

MM. d* aanllt. Catrnx. 
la B«BtnaanEW ot Larmiiut 

• • • t rayé» 
.a centrale «a l'arraée 

A P«ria, M abat les I d* U cité Der* qui (ait parti* 
à abattra. 

«sa aessrd vtent «vstr* 
•ssealr*. te t é o é r a l Dent , «un* «t«r* rrtali* *t U Bul«arw. ré- truotion d'ut 
, a a t narveno* au m a r é - i * * » * **• »"*"••>aa « e u a m U i u et oooetrult av*c 

\U» sseslalilai de «atesasat *nu* tes rsate qui le 
t tsa] , las, v œ u x d u Bs» . 

nouveau rrp* «'avlea 
svae un* matière traaépe-

I » P*IB* vtstbl* 
1.000 sarkres 4'slHttte*. 

(esterai* d 'Athtaes , f r i s * de rAcrepote . 

Communiqué officiel allemand 

Cette a t m o s p h è r e d'allnuaas* 
marquait la fol tant de l'arrière que 
du front, e n la victoire finale. 

La différence entre la t**i—tffttt 
politique militaire du Relch, 11 y m 
un an. et celte C aujourd'hui, e s t 
tellement à son avantage, qtr\ 
devait frapper Jusqu'aux plu* al 
pies. 

La confiance. 11 est vrai, n'ai 
pas moins Inébranlable 11 y a 
a i . alors que la l igne Maglnot, 
t»cte, faisait f ace a u i r 
e x forces al lemandes, que l'Aik] 
I Tre n e pouvait ê tre at taquée i 
can* le triangle étroit de la i 
e u Nord, e t que la Belgique e t 
1 ollande. comme un g teda 
c e s fortifications f r 
menaçaient le Nord-' 
r e l c h . La peuple se rendait i 
du contraste é v i d e n t entre tes i 
c i t ions de la guerre actuelle e t i 
I * d e la guerre mondiale, e t : 
i n crédit i l l imité à la science d* a** 
I t e n v 

— , Depuis, l e bien-fondé de ee ean-
ttment a été démontré de façon. 
«datante . L a débâcle de* Anglsn* 
t \ Norvège, à la suite de te c o n 
tre-offensive foudroyante de NÊWj 
I magne. Inaugura cet 

Et le grand soldat , qui ne veut 
connaître ni partis , ni c lasses , nous 
invite d'une façcn pressante à sor
tir de nos cadres, de nos routines, 
de nos préjugés et de nos ran 
coeurs, pour nous grouper et dé 
fendre ensemble notre terre et notre 
race. 

Oui , c o m m e l'affirme le marc
hai Péta in . la France cont inue . 

Et le souhait : c B o n n e année , mer 
hers amis > se réalisera si nous 

savons faire passer dans n cs actes 
les résolutions que ne peuvent man
quer d'inspirer les loyales paroles 
du chef. 

B E R L I N , LE I " JANVIER. — i-e Commandement supérieur Je Varmée t'J* l'action dea force* d u 
communique : O Belgique, e n Hollande 

f r a n c s consomma avec u n 
Le 3 1 décembre, n e av ion d e combat alterna** a tondre d* • * • - c té moule , 

sieurs bnsabss an cours d 'aae attaqué isolée effectuée d'*e* altitude Le peuple 
de 1 0 0 mètres à pe ine , u s » asine d'armemeat d u comté d'Essex. <iue la 

A . ^ ^ 
explosives . D'autres bombaidesasa t s o*t été dirigés contre a n * gare 
de caesaia de fer et u port d* mi e n i s t de rAssgtstatr* où êtes 
dégâts importants o n t é t é occas ion*** t u instaltetteas aùlksires . 
Plusieurs iaceadies e s t éc laté dans de* entrepôt*. 

A l'abri d e s • • â g e s , quatre appareils e*aeeau eu t teaté de sur
voler les régions iadmttrieaWs de l ' A l k m a g a * ecc iaee ta te . Dette d'entre 
eux du type « Bristol • l e a b a i m > ont été abarras par l a D . C A . dans 
la région c e o e r e . Le* dette aurres ont fait d * i i tear avaa i d'avoir 
artemt leart obiect i f s . 

Notre aviat ion a'a subi a u c a a e perte. A a c u a e action a i r i s — s 
• ' a été sa t iapt i s* par las f s r e s s al leasaades p e a d a e t k «ai l du 3 1 dé
cembre a u 1 " janvier. L'eaneasi a fait d* 

Le Brésil fera respecter 
sa neutralité 

Rlo-de-Janelro, 1 " Janvier. — 
D a n * un* al locution, 1* président 
Var ias a exprimé le* principe* de 
la future politique brésilienne. 

Après avoir parlé du droit des 
peuples à se gouverner eux-mêmes . 
11 a affirmé : 

« Sur te cont inent américain, 
noua restons fidèles à nos devoirs 

Vichy le 3 Janvier. — Voici les 
texte* publie* a u «Journa l Offi
ciel » : une toi f ixant le budget du 
f trimestre 1941 ; une loi habil i 
tant des gouverneurs généraux et 
des gouverneurs de colonies à rég ie 
menter les distributions d'énergie 
électrique dans le* diverse* colonie*. 

d ^ S p m m e n t d T s e e S ^ d ^ t * * o l W ^ t * ' rt P*» * «•"** 
aux rwBf t f t un décret du mini»- * u d * f e n * B commune. Nous m a l n -
tère de l l n t é r t e u r arrêtant tes d l - teltoa* notre neutralité et exigeons 
ver* chapitres du budget «te l'Asgé- (>u ' e U« a M t 

(rte; u n arrêté d u rntoistère des 
F inances f ixant te t a u x annuel de* 
bon* d u Trésor k a a n s à U » % 
un arrêté du secrétariat d'Etat k la 
Querr* déclarant d'utilité publique 
et d'urgence te* trasaux d'étectri-
ficatlon d'une c e e e m e d* n 
pompiers à Marseil le ; u n décret d u 
ministère de la Ouerre rayant du 
eontrdte d* l'armée MM. do Gaulle, 

Catroux. Le O e n U l t a o n u n e t 
L a r m m a t 

D u ministère d* la Production 
Industrtelte e t du travail, un arrêté] 
nommant M. Louis V e n t e r tarée 
teur-adminlstrateur provisoire d e la] 
Société des moteur* Onon 
Rhône . 

a l lemand 
fuite de l'armée dV 

L e * * , * : de* AklÔÊk-de goterr. - M m W . de l - ^ i ^ î ï ™ * ? ^ S S e T S ' 

gleterre d u continent , tends* 
l 'anéantissement militaire « 
France délivrait l 'Allemagne 
ennemi redoutable. 

La fin de la menace 
contre les frontières 
du Relch, inaugurait l a 
saUon politique de lTtun 
auparavant, l a i tance 
l lenne ava i t reçu M 
pratique. ^ H ^ H 

Paral lè lement à l'éruluttet» 
taire, te s i tuation mplomatiqne I 

— rr ioumé* e n faveur d u Betsâv 

(LIRE, EN r * PAGE, LE COMMUNIQUÉ OFFICIEL ITALIEN.) ,movat*on roumaine éveutete i 

LES NOUVELLES ARMES 
DE L'ÉTAT FRANÇAIS : 
Un bâton de comniaridetnent 

flanqué de deux fers 
de francisque 

On a p u lire p a r auteurs, une 1 

description sommaire des sauta» d u 
m**-*on*J p é t a i n : ce sont, d a n * te 
blanc d u pamsnon. évoquant te fa is- ' 
ceau d u Ucteur ant ique: u n bâton 
de corrimendensent aauré, flanqué 
d s par t e t d'autre d u sommet de] 
deux fers de f r** a.isque*. êtept é to i 
les d'or pars tenant te tstennriwir de 
la soie: te fanion set cehnt d ' o s * 
orawate blanche portant « n réduc
tion ce* as im te te*. 

C e «ont te* nouvelles a ima» d» 
l'Etat frenosus: chacun ta* eontsal-
tim bientôt . putequ'eUes figureront 
est revers de te tspuvstte pièce d* • arasai *a*m*bs< a a i f é f t e n a Ottef)*» è1 » , a d i s i 

•Et* ttert *jat*B <tmjm* van lot Itata liai» «t «mi a 
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